
- 20 -

SEPTIEME DIMANCHE APRES LA PENTECOTE

" Vous les reconnaitrez à leurs fruits."

I. Le Seigneur nous indique le plus sûr moyen de reconnaître
les vrais et les faux prophètes. Ce n'est ni l'aspect, ni les paroles,
ni les traits extérieurs qui les distinguent ; on les connaît à leurs
fruits, c'est à-dire à leurs Suvres et, à 'inlluence bonne ou manu-
valse qu'ils exercent. )ieu seul voit le fond du cmur, seul il est

le juge des intentions et des pensées. C0pendant il exige que nous
nous tenions en garde, pour ne pas donner légèrement notre
confiance et ne pas subir les influences de toutes sortes d'es-

prits.
Appliquons cette mesure à nous-mêmes. Que sommes-nous

pour les autres ? Quels fruits produisons.nous ? Quelle in fluence
exercons-nous ?

11. Les fruits auxquels on reconnait les pasteuis selon le cœur
de Dieu sont ceux que le Saint-Esprit fait germer dans l'âme, et
que l'apôtre saint Paul énumère dans son épître aux Corinthiens :
la charité, la .oir, la paix, la patience, la confiance, la persévé-
ran-e. Si ces fruits apparaissent dans notre conduite, et si nous

contribuons à les développer dans les autres, nous serons recon-

nus pour des instrum'ents de Dieu, pour des prophètes selon le

Seigneur. Mais celui là est un instrument de l'esprit dr mal, qui
diminue la confiance, excite les passions, trouble la paix des âmes

et fait succéder la tristesse à la joie, l'irritation à la soumission,
le découragement à la patience. C'est un grand malheur de subir
l'influence d'un mauvais esprit ; mais c'est un malheur plus
grand encore de lui servir-d'organe et de complice. Dieu nous
demandera compte de l'ûme (le notre frère. Gardons-nonsde fai-
re subir à notre prochain l'influence que nous redouterions pour
nous-niémes.

Par amour pour le Sacré-Cour de Jésus, je n'éviterai aucune
occasion de soniTrir, soit douleur du corps ou peine d'esprit, liu-
mi liations, mépris, contradictions. Bse Marguerit-Maric.


